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FICHE 6   
 

 

 

 

La Conception de la Foi Pratique dans la Divine Providence  
 

 

Nous aurons une tempête aujourd’hui, 

puisque le ciel est rouge sombre. 

Comme on peut le  voir, vous savez interpréter l’aspect du ciel 

mais pour les signes des temps, 

vous n’êtes pas capables de les interpréter”. 

(Mt 16,3) 

 

Sa foi voit Dieu derrière toutes les choses, 

son oreille perçoit clairement la voix du Père, 

son cœur filial est toujours prêt 

à se confier à Lui, plein de bonheur. 

(RC 421) 

 

 

1. Les deux livres 

 

Saint Thomas avait l’habitude de dire que les paroles de Dieu nous parviennent grâce à deux grands 

“livres”: la Bible et la Création. 

 

Pour la Bible, l’affirmation est claire. Elle est sans nul doute un livre, mais aussi la “parole de 

Dieu”, parole explicite, claire, facile à lire. C’est une lettre écrite par  Dieu le Père à ses enfants où 

Il nous révèle les grandes lignes de Son plan d’amour.  Cette révélation biblique culmine en Jésus, 

Parole vivante et suprême du Père.  Cependant lorsqu’ Il a quitté la terre, Il avait  encore “beaucoup 

de choses” à nous dire (Jn 16,12)  et ne les a pas dites, car les apôtres n’auraient pas pu les 

comprendre à l’époque.  

D’autres paroles montrent de quelle manière le plan de Dieu doit se réaliser dans notre vie 

personnelle et cela n’aurait pas eu de sens non plus de le révéler avant notre existence. 

 

Comment savoir ce que Jésus a tu? C’est lui-même qui nous a promis que l’Esprit Saint nous 

guiderait “jusqu’à la vérité complète” (Jn 16,13). Et cela dans deux sens. D’abord parce qu’à 

chaque époque, il aide chacun à découvrir de nouvelles consonances et dimensions aux mots déjà 

écrits dans la Bible pour éclairer son histoire personnelle. Mais surtout parce qu’Il nous aide à “lire” 

le deuxième grand livre par lequel Dieu nous parle: celui de la Création. 

 

La Création - comprise en même temps comme ce qui existe et ce qui arrive - constitue un grand 

ensemble de messages ou de “paroles” de Dieu. Nous lisons dans la Genèse: “Dieu a dit: ‘Que la 

lumière soit et la lumière fut ”. (Gn 1,3). Comme la lumière, toutes les autres choses existent ou 

arrivent parce que Dieu les a pensées, désirées et ordonnées par sa Parole, pour qu’elles deviennent 

réelles. Tout ce qui est “sorti de rien” est réel et exprime une pensée, un désir ou un mot incarnés de 

Dieu. Donc, Dieu “nous parle” vraiment à travers tout ce que Sa Providence fait surgir dans la 

Création ou ce qu’Il permet qu’il arrive. Tout est “voix”, “signe”, “geste” ou “parole silencieuse” de 

Dieu, capable de compléter et d’éclaircir ce qui a été révélé dans la Bible. Mais il est nécessaire que 



 2 

l’Esprit Saint nous aide à déchiffrer les différents signes qui constituent ou complètent ce langage 

de la Divine Providence. 

 

 

 

2. Qu’est-ce que la Providence? 

 

Le dialogue avec Dieu à travers la Création et son histoire devient ainsi un dialogue avec la 

Providence. Qu’est-ce que la Divine Providence? C’est l’action par laquelle le Père veille sur tout 

ce qu’Il a créé, de sorte que Son plan d’amour se réalise efficacement. Nous allons nous rapporter à 

l’étymologie de mot “providence”. 

 

“Providence” vient du latin « providere » qui veut dire « prévoir, pourvoir » . Celui qui est chargé 

de nous “pourvoir” de certaines “provisions”, est le “pourvoyant”. Afin de bien accomplir sa tâche 

de “pourvoir”, il doit prendre les mesures ou “providences” nécessaires. C’est ce que fait Dieu. Pour 

que son plan d’amour puisse s’accomplir, Il nous envoie à chaque moment les “provisions”  de joie, 

les succès ou les échecs, la force… qui nous conviennent. Sa “Providence” est l’activité par laquelle 

Il prend l’ensemble de mesures nécessaires (les “providences” au pluriel et avec minuscule) pour 

que les dites “provisions” nous arrivent en quantité, forme et temps voulus. 

 

La foi dans la Providence ainsi décrite peut s’entendre de deux façons: comme une foi purement 

doctrinale ou comme une foi pratique. La foi purement doctrinale (ou théorique) est celle qui 

accepte comme “vraie” l’existence de la Providence, qui croit que le monde et son histoire sont 

gouvernés par elle et non pas par la causalité. Mais ce type de foi souvent en reste là, sans en  tirer 

de conséquences pour notre vie concrète : or c’est justement cela que nous appelons  une foi 

pratique dans la Divine Providence. 

 

Nous en déduisons deux éléments essentiels pour vivre la foi pratique: premièrement, une grande 

confiance face à la vie, parce que si la Providence existe, il n’y a rien à craindre. Cela signifie que le 

Père veille toujours sur nous, avec un amour et une efficacité dont  l’expérience nous donne la 

preuve. Il est facile de constater que notre histoire est pleine de dons de Son amour et de preuves du 

pouvoir efficace avec lequel Il peut utiliser même le mal et le péché, comme des chemins pour 

mener à bien son plan d’amour, avec une étonnante sagesse et une grande fécondité. 

 

Une autre élément de la foi pratique dans la Divine Providence est  la possibilité de convertir notre 

foi en une foi active qui collabore avec le plan de Dieu. 

Face à un pourvoyeur quelconque, nous pouvons avoir deux attitudes: nous confier simplement 

et/ou nous mettre activement à scruter ses plans, pour les connaître et éventuellement pouvoir 

collaborer avec lui. 

 

De même, si nous croyons que tout ce qui nous entoure et qui nous arrive sont des “provisions” que 

la Providence nous envoie, nous pouvons découvrir, à travers les événements, ce que le plan secret 

du Père est en train de nous préparer. Ainsi nous parviendrons à comprendre le “pourquoi” de ce 

que nous sommes en train de vivre.  

 

Mais nous pouvons aussi collaborer activement dans la réalisation de Son plan. Nous nous sentirons 

alors engagés dans une oeuvre commune, en train de forger l’histoire avec Lui et notre vie 

deviendra vraiment une vie de dialogue et d’Alliance avec Dieu. Comme Jésus, qui parcourait 

l’histoire “avec sa main dans la main de son Père”, dans une attitude “simultanément de totale 
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confiance et de co-responsabilité maximale ” (DP 276). Nous serons des fils adultes, capables de 

collaborer avec notre Père parce que nous rechercherons Ses desseins. 

 

 

 

 

3. L’originalité de la foi pratique dans la Divine Providence à Schönstatt 

 

 

Nous allons tout d’abord approfondir les conceptions déjà expliquées en soulignant certains aspects. 

 

Le P. Kentenich affirme que la foi pratique dans la Divine Providence est la forme originale d’un 

chemin de foi. Nous verrons donc brièvement en quoi consiste la vertu surnaturelle de la foi. Et 

après, nous verrons plus spécifiquement en quoi consiste la foi pratique dans la Divine Providence. 

 

 

3.1. En quoi consiste la foi 

 

3.1.1. Définition de la foi 

 

La foi consiste pour nous, dans l’adhésion volontaire à une vérité révélée, basée sur le témoignage 

de Dieu, inspirée par la grâce, puisque cette vérité n’est pas évidente pour nous. A la lumière de 

ma seule raison, je ne peux pas affirmer que la vérité révélée est ce qu’elle est. Je l’affirme avec 

certitude, par le moyen de la grâce, à la lumière de la foi qui me pousse à adhérer avec conviction à 

cette vérité révélée. Et j’y crois, j’assume ce qu’elle dit, bien que je ne la voie pas parce que je crois 

au témoignage de Dieu. 

 

La foi est une lumière qui me permet de voir Dieu pour Lui-même et de Le voir dans toute la 

création, en toutes choses. L’objet formel de la vertu théologale de la foi est Dieu lui même. Ainsi, 

il n’est pas question simplement d’adhérer à une vérité intellectuelle mais de s’ouvrir à Dieu, de 

participer de la connaissance qu’Il a de lui même et du monde, de l’histoire etc. Le Christ mena la 

révélation de Dieu à son point culminant. C’est pour cela que l’axe central de notre foi est la 

personne de Christ et sa Bonne Nouvelle. Mais la foi n’est pas seulement un consentement 

intellectuel, elle implique l’adhésion personnelle au Seigneur, à la Sainte Trinité. 

 

En théologie on dit que la foi est l’origine, la racine, le fondement de toute justification, de toute 

sainteté et du salut; ce qui suppose toujours un clair-obscur puisque nous avons à faire face à 

quelque chose que nous ne pouvons pas percevoir simplement par la raison. Pour cela nous 

marchons toujours dans le « clair-obscur » de la foi. La foi implique le risque de croire parce que 

notre seule assurance est le témoignage de Dieu; nous nous  confions et nous croyons en Lui. 

 

 

3.1.2. Catégories de foi: 

 

En théologie, nous parlons d’une foi morte ou d’une foi vivante, c’est-à- dire animée par la charité. 

 

La foi “morte” est celle qui n’est pas liée à la charité. Si la foi consistait simplement à dire :"je crois 

à la Sainte Trinité, je crois qu’en Dieu il y a trois Personnes, je crois en la présence du Christ”, sans 

que tout cela ne se traduise dans un réel amour de Dieu, ce serait une foi morte. A la foi doivent  se 

joindre les oeuvres. 
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Une foi vivante est  animée par la charité. Chaque fois qu’il parle de foi, Le P. Kentenich se réfère 

à une foi basée sur la charité, nourrie par la charité. C’est parce qu’elle est fondée sur la charité et 

sur l’amour que la foi peut se traduire en oeuvres. La lettre de Saint Jaques affirme clairement “La 

foi sans les oeuvres est morte”. 

 

 

3.1.3. Développement de la foi 

 

La foi que nous recevons comme vertu théologale naturelle avec la grâce du baptême est appelée à 

se développer dans deux directions : 

 

-dans une dimension objective 

 

Je peux croire globalement en Dieu. Mais à un moment donné, par la présence du Saint Esprit, je 

peux commencer à percevoir Son action dans le cœur de l’homme, dans l’histoire et dans ma vie 

personnelle. Ma foi dans le Corps Mystique de Christ, dans la Sainte Vierge et dans tout ce qui 

embrasse la révélation, devient plus concrète et plus claire. D’une foi débutante, elle peut aller  

jusqu’à une foi qui embrasse tout le mystère révélé. 

 

-dans une dimension subjective ( l’enracinement subjectif de la foi dans notre âme.) 

 

La foi est aussi appelée à grandir en intensité; elle pénètre petit à petit tout mon être, mon 

intelligence, ma volonté, mon affectivité, mon subconscient, ma vie entière, toutes mes activités, 

jusqu’à parvenir aux paroles de Saint Paul “Le juste vit de la foi” (Rom 1,17).  

 

 

Voyons, maintenant, plus concrètement, en quoi consiste la foi pratique dans la Divine Providence 

 

 

 

3.2. Quel est l’objet de la foi pratique dans la Divine Providence ?  

 

L’objet spécifique ou formel dont parle cette foi, est ce Dieu qui prévoit toutes choses.  Nous 

croyons au Dieu « pourvoyant » 

Si je voulais expliquer à quelqu’un en quoi consiste la Divine Providence, le mieux serait de lui 

raconter ma vie. A travers ma vie, l’autre pourrait avoir une idée de la Divine Providence. Je 

pourrais aussi l’introduire dans la foi pratique, en lui montrant l’histoire de Schönstatt qui est un 

enseignement extraordinaire sur la réalité de la Divine Providence. Mais nous n’allons pas suivre ce 

chemin. Nous ferons plutôt une réflexion sur le plan doctrinal. 

 

La foi pratique dans la Divine Providence affirme que Dieu a un plan depuis toute éternité et qu’Il 

ordonne tout pour l’ exécution  de ce plan. Saint Jacques définit la Divine Providence comme 

“ration ordinis in finem ultimum”, c’est à dire “toute chose est ordonnée vers un but ultime”. Des 

expressions du P. Kentenich telles que: “C’est dans le plan de Dieu” ou la question: “Quel est le 

plan de Dieu pour ma vie?” correspondent à cette foi. 

 

Nous croyons fermement que Dieu a un plan que nous sommes appelés à découvrir et à  réaliser. 
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Le plan de Dieu est avant tout un projet dessiné par Son pouvoir, Sa sagesse et Son amour . C’est 

un projet d’amour qui comprend les plus infimes détails. Rien ne Lui échappe, il contient tout. Nous 

pouvons donc vivre en paix pendant que nous recherchons le plan de Dieu et n’avons pas à nous 

inquiéter, même si nous avons à  faire des ‘sauts’ dans la confiance. 

 

Par sa Divine Providence, Dieu ordonne tout pour un but ultime, qui consiste en une parfaite union 

d’amour avec Lui  

 

 

La foi dans la Divine Providence affirme que ce Dieu Pourvoyant mène à bien ce plan dans le 

temps: d’une part en créant , de l’autre en gouvernant. 

 

 

Cette vérité de foi est exprimée par le Père Kentenich  s’inspirant  de Saint Thomas d’Aquin: “Dieu 

gouverne le monde travers des causes secondaires libres”. Dieu est la “Cause Première”, moteur et 

origine de tout; l’homme libre est appelé à être un instrument docile  entre ses mains ( cause 

seconde). 

 

Dieu a mis le gouvernement du monde entièrement dans les mains de Jésus Christ: c’est Lui le 

Seigneur de l’histoire. Tout est dans les mains de Dieu qui crée et gouverne mais Il confie ce 

gouvernement à Jésus Christ. 

 

De son coté, le Christ partage cette responsabilité avec Marie, sa compagne et collaboratrice 

permanente, et avec l’homme qu’Il a doué de liberté et appelé à s’associer avec Lui dans une 

alliance éternelle.  

 

Le Christ,  Seigneur de l’histoire, s’est associé à Marie qui est sa Collaboratrice pour mener à bien 

le plan de salut de Dieu le Père. Et le Père Kentenich souligne cela tout particulièrement: dans sa 

conception, la Divine Providence est toujours unie à la providence de Marie, Compagne et 

Collaboratrice inséparable de Jésus Christ dans toute l’œuvre de rédemption. Elle assume par la 

volonté de Dieu, le rôle de Mère de l’Eglise et de l’humanité et veille ainsi sur ceux que le Seigneur 

a placés sous sa protection maternelle. 

 

Dieu gouverne le monde  travers les causes secondes; Il partage Son pouvoir, Sa sagesse et Sa bonté 

avec la Sainte Vierge et avec nous.  L’homme aussi en tant que cause seconde libre est appelé à 

faire l’histoire, à être co-créateur avec Dieu. 

 

Finalement, la foi dans la Divine Providence inclut la vérité révélée qui nous dit que Dieu laisse 

aussi le démon agir dans l’histoire. 

 

En théologie, on affirme que  Dieu gouverne le monde mais permet certaines choses ; en d’autres 

mots qu’il permet le péché. Il n’est pas l’agent du péché, ce serait un sacrilège de l’affirmer, mais Il 

permet le péché. Et s’Il le fait, c’est parce qu’Il veut préserver la liberté de l’homme. Si l’homme se 

repentit après, Il pourra extraire un bien du mal. C’est dans ce même sens que Dieu permet 

l’influence du démon dans le monde; à tel un point que, dans l’Évangile, le démon est appelé “le 

prince de ce monde”. 

 

Ce plan de Dieu est mystérieux, il est difficile à comprendre. Si nous avons du mal à comprendre un 

gouvernement humain, pourtant infiniment plus limité que celui de Dieu dans ses tactiques, ses 

décisions et ses stratégies, si nous n’arrivons pas à le comprendre parce que nous n’avons pas sa 
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vision et toutes les données, comment comprendre le plan de Dieu qui, par définition, est infini et 

incompréhensible?  Il est impossible de prétendre arriver à une clarté totale devant ce plan 

stratégique de Dieu. D’une certaine façon, nous allons toujours marcher dans l’obscurité de la foi 

mais il faut aussi le dire, dans sa lumière. Par la foi, je crois que le Père est avec moi et qu’Il me 

montrera le chemin nécessaire pour que je puisse marcher en confiance. 

 

La manière de gouverner de Dieu est mystérieuse car nous ne  voyons pas avec clarté le but vers 

lequel Il nous conduit. Ainsi, le plan de Dieu sera toujours un plan dans lequel je m’insère par la foi 

mais qui implique pour moi un clair-obscur. Dieu est infini en Lui-même et dans Sa conduction. 

Son plan d’amour et Sa manière de nous conduire sont tous deux mystérieux.  C’est pour cela que la 

foi pratique dans la Divine Providence suppose et inclut le risque, l’audace, l’obscurité. 

 

 

3.3. La foi pratique dans la Divine Providence quant au sujet 

 

Mettons-nous maintenant dans la position du croyant : la foi en la divine providence suppose une 

vision et une action (praxis) 

 

La foi pratique dans la Divine Providence est une cosmovision et aussi une “praxis”. Le juste, celui 

qui vit de la foi pratique, ne croit pas seulement que Dieu est présent, ne se limite pas à voir un  

Dieu qui l’invite, qui croise son histoire, son chemin. Mais il accepte Son invitation et lui dit: “Père, 

je vais marcher avec Toi. Quoique le chemin soit obscur pour moi et humainement incertain, je vais 

avec Toi”. C’est une foi qui vit de l’amour, d’un amour filial, dans la confiance en la réalisation de 

ce plan. 

 

“Le Dieu de la vie ne veut pas seulement une réponse de la tête - dit le P. Kentenich - mais aussi du 

cœur.  La foi pratique dans la Divine Providence est la résultante de la conduction de Dieu et de la 

réponse de l’homme”. La docilité devant ce Dieu qui m’invite à suivre Ses chemins  et la volonté 

d’y être fidèle jusque dans ses moindres  moindre détails,  c’est cela se laisser  guider par la foi en la 

Providence. 

 

Le P. Kentenich ajoute que “cette foi qui s’enracine dans mon cœur filial, dans mon amour de fils, 

inclut aussi le courage, l’audace et l’héroïsme filial. ” 

 

Pourquoi le P. Kentenich parle-t-il d’une foi pratique dans la Divine Providence? Parce que cette 

foi est animée par l’amour, par l’amour filial et que cet amour se traduit en oeuvres. C’est une foi 

qui ne reste pas au niveau de l’intellect mais qui descend jusqu’au cœur et  touche la vie. 

 

Elle est  en même temps pratique parce que, telle que l’a vécue et enseignée le Père Kentenich, elle 

est accompagnée d’une certaine méthodologie qui la rend opérante. Et finalement, elle est pratique 

parce qu’elle s’exerce dans les circonstances normales de la vie de tous les jours, dans la praxis de 

la journée de travail. 

 

 

 

 

 

 


